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Mangeons mieux !

Sortons des idées reçues, dictées par l’agro-industrie : 

Les protéines et le calcium ne sont pas obligatoirement d’origine animale, ils peuvent 
aussi être d’origine végétale, plus durable et moins coûteuse. 

Le goût « chimique » des exhausteurs et des additifs s’est imposé comme 
le goût standard, à grand renfort de campagnes publicitaires qui touchent 
particulièrement les enfants et les jeunes et modifient leur comportement 
alimentaire au détriment de leur santé.

Privilégions notre santé à travers notre alimentation : moins de viande, mais 
de meilleure qualité, plus d’aliments naturels bruts, sans produits chimiques, 
sel, sucre et graisses ajoutés.

Oui, manger BIO, local et sans surcoût, c’est possible... à condition que les aliments 
soient produits localement. C’est notre engagement en tant que 
candidats : défendre la relocalisation d’une agriculture 
diversifiée, biologique et paysanne sur les territoires de 
la Région Centre-Val de Loire.

Qu’est-ce qu’on mange ? Que contiennent nos assiettes 
et nos sandwichs du midi mangés sur le pouce ?

C’est une question citoyenne : la variété de notre alimentation, 
sa qualité nutritionnelle, sa provenance, sa production et sa 

fabrication, cela nous regarde tous.

Liste soutenue par

Tract alimentation.indd   1 03/11/2015   18:31



L’alimentation industrielle :  
trop chère pour ce qu’elle est

La viande de « premier choix » ? En réalité, souvent des vaches 
laitières éreintées en fin de rendement, nourries aux OGM. 

Des tomates dans nos sandwichs toute l’année ? Des produits hors 
sol et hors saison, gorgés d’intrants chimiques et qui ont perdu 
leur valeur nutritionnelle.

Les pommes de terre pour faire des frites ? Irradiées 
pour ralentir leur germination.

 Le pain de mie, les plats en sauce ? Des produits 
trop salés, trop sucrés et trop gras pour dissimuler des 

ingrédients de synthèse ou de basse qualité.

Nos propositions pour 
manger mieux :

DÉMULTIPLIER LES CIRCUITS COURTS producteurs paysans / 
consommateurs à travers des Maisons des Circuits Courts qui animeront 
les initiatives pour une agriculture locale diversifiée. Des territoires 
plus résistants aux crises sont des territoires plus autonomes sur le plan 
alimentaire.

GÉNÉRALISER PROGRESSIVEMENT LE BIO DANS LES 
CANTINES, soit dans les lycées, soit à travers les contrats avec 
les communes et les agglomérations pour les collèges et les écoles. 
Soutenir le repas de substitution végétarien.

RÉSERVER UNE PART DU FINANCEMENT DES COMMUNES 
par la Région au développement des jardins partagés et de l’agriculture Bio.

AIDER À L’INSTALLATION, À LA CONVERSION ET AU 
MAINTIEN DES AGRICULTEURS vers l’agriculture paysanne et 
bio à travers l’organisation d’un financement participatif à taux zéro et de 
formations aux métiers agricoles autonomes.

Mettre en place des PROJETS ALIMENTAIRES TERRITORIAUX sur tous 
les territoires, pour réunir les acteurs de l’alimentation autour 
d’un nouveau modèle agricole et alimentaire respectueux de 
l’environnement, de la santé et créateur de lien social.

CONDITIONNER TOUTE SUBVENTION à des projets de 
l’agro-industrie à des avancées concrètes et mesurables sur le plan social, 
environnemental et sur le bien-être animal.

FORMER ET COMMUNIQUER SUR L’INNOVATION 
SCIENTIFIQUE et sur les savoirs au service du vivant : l’agro-
écologie, la biodynamie, la permaculture, l’agro-homéopathie…

DÉCLARER LA RÉGION HORS TRAITÉ DE LIBRE-ÉCHANGE 
Europe-Etats-Unis, actuellement en négociation, qui prévoit 
d’aligner les normes environnementales et sanitaires européennes 
sur les normes américaines bien moins exigeantes, notamment 
pour l’élevage.

Mais tout cela ne marchera pas si...
… on continue de favoriser l’agriculture industrielle au 

détriment de l’agriculture paysanne.

La crise actuelle du secteur agricole est structurelle. 
Les paysans sont étouffés par la spirale infernale de 

l’endettement financier, au profit d’une poignée de méga-
exploitations et des industries agrochimiques et agroalimentaires 

qui imposent une production fondée sur les intrants chimiques. 

… on continue de favoriser une agriculture dépendante du pétrole.

Nourrir l’ensemble de la population avec seulement 3 % d’agriculteurs, 
ce n’est réalisable qu’avec l’utilisation intensive d’énergies fossiles. 
L’agriculture représente aujourd’hui 40 % des émissions de gaz à effet 
de serre de la France, si l’on y inclut la distribution et la production 
des pesticides et des engrais minéraux. 60 ans d’industrialisation de 
l’agriculture ont épuisé les sols, pollué les rivières et déréglé le climat. 

… on continue de mentir aux consommateurs.

Mensonge direct ou absence d’information, le consommateur ne sait plus 
ce qu’il y a dans son assiette, d’où viennent les produits, comment ils sont 
fabriqués et commercialisés.
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Producteurs et consommateurs, 
unissons-nous !

Donnons du sens à notre alimentation. 
Paysans, artisans et citoyens peuvent coopérer 
étroitement pour une alimentation de qualité. 
Se réapproprier son alimentation, c’est 
retrouver le goût du partage et des aliments.

La logique de l’agriculture industrielle 
détruit les emplois et l’environnement

En 10 ans, la région a perdu 25 % de ses 
exploitations et 20 % de ses agriculteurs. 

En 30 ans, le nombre d’installations est passé 
de 900 à 300 par an.

Entre 2006 et 2012, la région Centre a perdu 
6 100 hectares par an de terres agricoles, un 
record national.

Alors que l’OMS a déclaré les pesticides comme 
« probables » cancérigènes, notre région est très 
en retard en production Bio :

 1,7 % des surfaces agricoles sont Bio par 
rapport à une moyenne nationale de 4 %.

 25 % des exploitations de la région sont des 
petites fermes par rapport à une moyenne 
nationale de 38 %, pour 5 % de surface utile 
agricole. 

Or l’agriculture bio crée dans notre 
Région deux fois plus d’emplois que 

l’agriculture conventionnelle !

Le 6 décembre, votez et faites voter pour Charles Fournier
et la liste Écologistes, Citoyens & Solidaires !

campagne.eelvcentrevaldeloire@gmail.com

charlesfournier-eelv2015.fr

@cfourniereelv

facebook.com/CharlesFournier.EELV

« Pour montrer qu’une alimentation durable est à la portée de 
tous, nous organiserons des “Défis alimentation” à l’image 
des “Défis énergie”. Des familles volontaires partageront 
leurs expériences... et leurs recettes ! »

Christelle de Crémiers – Tête de liste dans le Loiret
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